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•chose faite. Le troisième vœu du même congrès était que les ter­
tiaires prissent une part active à tous les mouvements sociaux et 
aux œuvres.

Mais tout cela est-il possible, sans la généreuse action des 
directeurs t

Le R. P. Ludovic, gardien de Lendinara, a convoqué le 27 juillet 
les prêtres, directeurs de fraternité, de son district ; et ayant mis 
leurs lumières en commun, ils ont conclu comme suit :

16 II a manqué jusqu’ici au T.-O. une vraie propagande.
2* Il a manqué aux Tertiaires une vraie formation.
3“ Il a manqué à la Fraternité l’organisation et le fonctionnement 

du Discrétoire.
Il faut à l’encontre : Recruter les jeunes gens ; former les tertiai 

1res au véritable esprit franciscain de prière et d’action, si l’on ne 
veut pas voir le Tiers-Ordre s'évanouir en confrérie pieuse : pro­
mouvoir en chaque Fraternité une œuvre selon les nécessités de la 
paroisse et sous le contrôle du curé.

Remarquons que ce sont les directeurs qui font ainsi leur examen 
de conscience, et qu'aucun parti pris de critique n’anime ces résolu­
tions. La réunion de Lendinara n’a pas été unique ; à San Bernar­
dino de Vérone, plus de 60 prêtres du diocèse, directeurs de frater­
nités, se sont également réunis pour étudier le fonctionnement 
du Tiers-Ordre en Fraternité, leurs conclusions 01.t été :

i° D’établir le Tiers-Ordre dans toutes les paroisses où il n’existe 
pas encore.

2e D’agir persévéramment auprès des jeunes gens pour qu’ils don­
nent leur nom au Tiers-Ordre.

30 Personnellement, comme directeurs de s’instruire de la nature 
et de l’organisation du Tiers-Ordre pour être à même d’en faire 
ressortir les avantages et d’en promouvoir la diffusion.

4° De faire comprendre au Discrétoire qu’il est le supérieur natu­
rel de la Fraternité et de lui faire prendre ce rôle à cœur.

5° à 8° De réunir les tertiaires chaque mois, d’insister pour qu’ils 
viennent à la réunion, de leur procurer la Sainte Visite chaque 
année.

Le Congrès de Bassano (30 août) mérite aussi une mention par 
•cî que tous les rapporteurs furent des prêtres séculiers et des 
•curés. Il y eut deux réunions : l’une pour le seul clergé, l’autre pour


